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DU FOIN.

Eu égard iiux fortos chalours quenious
ivons en cc pays, la foin rn'épronve pas

beaucoup de difficultés à sécher. M'ris
il ne sullit pas que lo flin sèche pour
étre bon - il faut qu'il sèche en temps
cunvenable. La valeur du foin dépend
presqu'ontièrennt do cette opéra-
Lion.

Il y a un temps pour couper lo foin,
et si on liisse passer ce temps, ou1 ne
pont se flatter d'obtenir une récolt de
foin do première qqualité.

Durant la périolo de croissance de
l'horbe, du trèfle, la tige secrète
continuellement une grande quantité
du matières saccharines.

Et à mesure que la tige arrive à sa
maturité, cette sécrétion diminue

Or, ce sont ces matières saccharinis
qui formnt dans la foin et la trètle la
plus grande quantité d'aliments nutri-
tit<. Par conséquent, on doit chercher
a los onîserver la plus possible.

On a constaté aprè, dos expériences
r5îpétéos que la foin cou pi dans toute
sit vigueur contient prés du double plus
do matières nutritives que lorsqu'il
est coupé soulemont quand il a atteint
son entière croissance.

Le foin est dans toute sa vigueur
quand il est 'n fleur, et c'est alors lo
temps do Io couper.

Pour le trèfle, il vaut mieux lo cou-
per avant que sa fleur' donne aucun si.
gne de tornissure.

Quand on ianie l foin, on doit tort-
j rrs avoir on vue de l'exposer le moins
possible à la pluie et à la rosée. 1i
faut donc le maître e.n moukl tous les
soirs. Ne pas ouvrir les meules le
lendemiin avant que la 'osée soit dis-
pairue. Il no flLut pas non plus le lais-
ser languir sous les ardours du soleil.

Il y a darns nos campagnes une prati-
que luuablo, c'est celle qui congisto à
salor le foin, quand on s'aperçoit qu'il
est encore un peu souple au moment
où on l'engrange. On ferait bien de
jeter du sol dessus, même quand il est
bien sec. Cela le tient plus frais, plus
vert. Los animaux le maingont mieux.

Tout le monde, à l'heure qu'il est,
devrait être après fairo leur foin.

JOURNAL

SYST EME DE CULTURE.

Q. Quel système le cultivateur can a-
dien doit-il adopter ?

R. Le cultivaleur doit tidopter pour
système de convertir le plus prompte-
ni nt possible, et aussi parfaitement
que le temps et ses moyens le lu; par-
mettant, la plus grande étendue possi-
ble do sa terre en prairies.

Q. Fourquoi le cultivateur doit-il
chercher à convertir la plus grande
étendue possible de sa terre en prai-
ries ?

R. Pour plusieurs raisons. D'abord
los terras, an ce pays, ont une grande
étendue,ot il est impossible do soumet-
tro des terres aussi vastes à dos assole-'
ment réguliers comme cela se pratique
on Europe ; en second lieu, la saison de
l'été est fort courte, de sorte qu'on doit
chercher, avant tout, à diminuer la
somme des travaux à exécuter.
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ils sont dans un état propre à les pi*.
server d toutes maladies, et il leur
permettre de croltr rapidement.

Quelqueséleveurs préfèrent rio point
donnor de grain à leurs traies durant
l'été. Suivant eux, les pâturages sont
suffisants. Toutefois l'opinîi -a la plus
accrèditée est qu'il est nécessaire de
leur donner un peu de nourriture à part
celle qu'ils cueillont dans les champs. En
les traitant de cette façon, il faut bien
moins de grain l'automne pour les
faire partir et les rAettre dans l'état du
boucherio. On sauve aussi, par consé-
quent du temps. De sorte que colui
qui tue ses cocions pour vendre peut
le faire avant los. gros mauvais tempjîs.
et avant la dépréciation des prix, qui
arrive presque toujours à une cortaine
époque de l'hiver.

Pour obtenir du profit, il faut qnue
les jeunes cochons qu'on se proposoi
d'engraisser soient nés de bonne houre.
Et pour leur permettre do proliterL

Comment la culture de fioin vous mieux, quand on rie se propose pus de
et-elle de diminuai' la somme des faire apporter la tri de ironVe:îu

aux ?durant l'été, o laisse les prtit. tîî'1.

D'abord, les prairies, une fois leur mè'e taît qu'elle titl lait.
îles sont bien faites, n'ont pas be- On leur denne aussi un peu do
d'être labourées l'automne, ni en riture. Au bout de trois mois, il faut
encées le 1printomps, excepté lors les séparer de la mère pour' quelques
les ont vieilli et que la temps est jours, jusqu'à ce qu'ils Soient scvr'î's

de les relever. Elles n'exigent Oi les met ensnito dehors.
tres travaux que le fauchage et le Il faut donner de la nour'iture aux
rage dui foin.rZe)lifon jeunes cochon.s environ touts les deux

Quel autro avantage présento ce heures, en petite quantité chaque fois.
èm? Il est bon de leur dnnor accès r

Ce système permet de récolter que aa de c'lrax'boi) de boi.
coup do foin. Or, avoc beaucoup Il rie fait. Pas oublier' de les
in, on peut entretenir un bon nom- C'est une opération qui los lait

d'animaux on bon ordre. Ces ani- beaucoup, et lIo - eonsecire la satkA
x donnant beaucoup do produits Leur' nourriture e pritop pas de l'eî!:u1
rapportent de grands proffits, et an 1er pli ae plorze ltrs. i oue
c, une grande quantité d'engrais. devient loi aoolique; ce òui
grais est tellement la bise dle ! Ou- pas meilleur po ' s unrineu ox qo'
-riculture qu'en dit générdean)mrnt, pour les quous.
ee raison, que le fumic?' rSI lé, ý,'ipi- Il faut dtneri l e souillu nette, ut pro
ln culivateur. p'e. Car, porionne n'a manqué di lu

-Rixtrait dri Jif<rriiel d'Al'c arquer, qbon d oeur donne aux colnu!-
la iacili té (le se tenlir' pr-or'irri, il'.

de )IL Il. La'ue. le font. Do la our'riturb pon.tn te on
excitant la chaleur ne lonvisnt par.rîx
jeunes cochoér. Il qut leur'donnoi rit
soumu de lbonps autra pouu p letir ten '

LEs coctoN EN ETE. le corps libr.
Quand ils sut rengsrnés, on lu

fait plaisir, do même qu'on facilitn lrr
las cochons ont de bons petur'ges, croissance on letr jttant quelqouf-is
ombre, de l'eau courante pour des hlerbrs ateurcn les.jaî'lirns.
-et pour s'y baignelr, un peu degt

L pour cnmpléter leur nourriut rrn,


